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Le 700e numéro  
des Cahiers rationalistes

Marc Thierry et Michel Henry

Ce numéro 700 des Cahiers rationalistes ne peut être qu’un numéro 
spécial. Vous allez découvrir notre président, notre administrateur, notre 
secrétaire, notre maquettiste, notre correcteur, un ancien rédacteur en chef et, 
bien sûr, Guy Bruit, Nelly Bensimon, Michel Henry, Emmanuelle Huisman-
Perrin (que vous connaissez bien) qui tous à leur manière participent à la 
réalisation de chaque Cahier. Jean-Philippe Catonné que tous nos lecteurs 
apprécient a rédigé un article un peu plus long que les précédents mais qui 
s’impose dans ce numéro spécial.

Quand, en juillet 2023, Michel Henry m’a demandé d’accepter la tâche 
de rédacteur en chef des Cahiers rationalistes, je lui ai aussitôt répondu que 
cela dépassait mes compétences ; il a insisté ; comment pouvais-je lui dire 
non ? Il me promit de m’assister et il a tenu sa promesse ! 

Le premier rédacteur en chef des Cahiers rationalistes en 1931 fut 
Philippe Soupault, le grand poète surréaliste, voilà de quoi m’impressionner. 
Un précédent rédacteur en chef fut Alain Policar, suivi d’Alain Billecoq et 
ensuite Jean Devos. Très gentiment, Alain Policar a accepté de me donner 
quelques conseils précieux, que j‘ai respectés, je l’espère, au mieux. Je me 
suis aussi rapproché de Michèle Leduc, qui m’avait accompagné lorsque 
j’avais accepté de diriger le groupe Transition Écologique et Rationalité. 

Je savais que le travail serait difficile, un grand ami ayant dirigé une revue 
pendant plusieurs années ne m’avait pas caché les obstacles à surmonter, 
mais conscient de mes responsabilités, je me suis engagé à assumer ma 
mission, avec trois impératifs : respecter les délais de publication, motiver 
des auteurs et publier des articles de qualité. Grâce à mes collaborateurs 
(Jacques, Aurélie, Nathalie) j’ai pu respecter les échéances. Quant aux 
auteurs, j‘ai été confronté à une réelle difficulté : on me proposait des articles, 
certes, mais beaucoup, sans être de mauvaise qualité, ne respectaient pas 
la ligne éditoriale des Cahiers rationalistes. Refuser un article rédigé par un 
éminent scientifique ou un grand philosophe, voilà qui n’est pas facile ! Je 
ne suis pas seul à décider : le comité de rédaction et le comité de lecture 
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formulent des avis, et ensuite j’informe l’auteur de la décision, que j’assume 
toujours et, en cas de refus, je le motive. Mais, quand bien même l’article 
est accepté, les obstacles demeurent. D’abord, je demande à l’auteur de me 
communiquer une version Word validée par lui puis Jacques corrige les fautes 
typographiques et les quelques rares fautes d’orthographe dans l’article, plus 
tard je demande à l’auteur de valider la maquette de l’article, en version 
PDF, et parfois il souhaite modifier cette version prête à être publiée. Aurélie 
et moi-même devons faire preuve de beaucoup de patience, mais nous 
sommes d’accord : la priorité est de satisfaire l’auteur. Encore faut-il qu’il 
nous renvoie sa version validée dans les délais… Sinon la publication est 
reportée au Cahier suivant et je dois proposer un autre article. Une contrainte 
s’impose : pour un Cahier simple, au plus 80 pages, pour un Cahier double 
au plus 164 pages. Heureusement, Aurélie est une experte, parfois même 
une magicienne, et l’improbable se réalise. Ensuite, c’est Nathalie qui, avec 
Aurélie, finalise la production du Cahier et Nathalie envoie à chaque auteur 
deux Cahiers et assure la publicité sur le site Internet. 

Les difficultés « techniques » sont réelles, je ne peux le nier, mais elles sont 
négligeables comparées à toutes les satisfactions. J’ai l’occasion d’échanger 
avec de grands scientifiques, qui adhérent aux valeurs de l’Union rationaliste. 
Ils ne sont pas que scientifiques, ils sont aussi engagés pour la défense de la 
Science, de la démocratie, de la laïcité, de l’humanisme. J’ai présenté dans 
les Cahiers précédents quelques scientifiques remarquables (et en particulier 
Michèle Leduc, Michel Henry membres actifs dans l’Union rationaliste et 
Évariste Sanchez-Palencia, sympathisant de l’Union rationaliste). 

Comment se profile l’avenir ? Serai-je encore rédacteur en chef des 
Cahiers rationalistes en 2026, 2027 ? Ce n’est pas à moi d’en décider. 
Supposons que je sois confirmé dans cette mission pour 2026. Mes priorités 
seront alors de renforcer les échanges avec la splendide revue sœur Raison 
présente, de profiter des ressources informatiques (réseaux sociaux, sites 
Internet, Wikipédia). L’Union rationaliste a besoin d’augmenter le nombre 
d’adhérents, les Cahiers rationalistes et Raison présente d’augmenter le 
nombre de leurs abonnés ; si chaque abonné parvient à convaincre un ami 
de s’abonner et d’adhérer à l’Union rationaliste, l’association perdurera sans 
devoir sans cesse faire appel à des dons. Les Cahiers rationalistes restent 
un lien fort entre les adhérents et les sympathisants, ils existent depuis 95 
ans, relayant autant que possible la parole de tous ceux qui croient aux 
valeurs rationalistes, et déjà en 1931, les fondateurs de l’Union rationaliste 
regrettaient que la Science ne soit plus respectée, autant dire qu’en 2026, 
la situation ne s’est pas améliorée, loin de là, on peut même affirmer que 
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la Science est en danger. Chaque lecteur ou abonné doit être conscient 
que l’enjeu est important : la Science a obtenu des résultats spectaculaires 
(vaccins, production d’énergie, lutte contre les fausses informations…) mais 
un contrôle par les citoyens s’impose car la Science a aussi facilité l’invention 
d’armes dévastatrices ou la dictature actuelle de certains réseaux sociaux. 

L’Union rationaliste depuis 1930 et les Cahiers rationalistes depuis 1931 
sont mobilisés pour faciliter l’accès à la Science de tous. Souhaitons que leur 
action se poursuive encore pendant de très nombreuses années.

(Un grand merci à Aurélie pour tout son travail et sa faculté d’adaptation…)

Marc Thierry  

 

 

Erratum : lire « Jean-Louis Barrault » dans l’article sur Eric Ruf dans le Cahier 
rationaliste n°699, et non « Jean-Louis Barreau » (Merci à Guy Bruit de 
m'avoir signalé cette bourde).

La parution de ce numéro 700 des Cahiers rationalistes marque une étape 
et une perspective pour notre revue généraliste qui accompagne depuis 1931 
la vie de l’Union rationaliste. La collection de ces 700 Cahiers est en lieu 
sûr aussi bien à Courville-sur-Eure avec nos archives si bien entretenues par 
notre secrétaire, Nathalie, qu’à Ivry dans le petit local loué par la section 
Île-de-France. L’ensemble des Cahiers devrait être numérisé prochainement. 
On peut aussi consulter tous les numéros du premier au n°579 de novembre-
décembre 2005. Les images des pages de ces Cahiers, non numérisées, 
figurent dans un CD dont on peut commander une copie à Nathalie. 

Michel Henry


